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AraignÃ©es cavernicoles de lInde

Par Louis Fage.
PROFESSEUR AU MUSÃ‰UM

Les grottes explorÃ©es dans le district de DÃ©lira Dun par le Briga-
dier E. A. Glennie, de la British speleological Association, sont
situÃ©es au pied de lâ€™Himalaya, prÃ¨s de Chakatra. Elles se placent
exactement par 30Â° 46â€™ de latitude N. et par 77Â° 47â€™ de longitude E.
A une altitude moyenne de 2.500 mÃ¨tres, ces grottes sont totale-
ment obscures, ornÃ©es de belles stalactites.

Parmi les matÃ©riaux rapportÃ©s, se trouvent de nombreux indi-
vidus jeunes, indÃ©terminables. Les formes adultes se rapportent
aux espÃ¨ces suivantes, toutes nouvelles pour la science et dont lâ€™une,
entiÃ¨rement aveugle, nÃ©cessite la crÃ©ation dâ€™un, genre nouveau :

OonopidÃ©s : Dysderoides typhlos, gen. et sp. nov. ; Triaeris Glen-
niei, nov. sp.

ArgiopidÃ©s : Bathyphantes leucophthalmus, nov.. sp. ; Metella
crispa, nov. sp.

A cette liste, il convient dâ€™ajouter Y Heteropoda phasma E. S.,
dÃ©jÃ  connu de la rÃ©gion, et dont un individu a Ã©tÃ© capturÃ© Ã  proxi-
mitÃ© des grottes de Moila et un Pholcus, dont une femelle provient
de la Mussorie rift cave, et qui a les plus grandes affinitÃ©s avec le
Pholcus alticeps Spassky (1932), mais quâ€™il serait tÃ©mÃ©raire
dâ€™identifier spÃ©cifiquement en lâ€™absence du mÃ¢le. Cette mÃªme
espÃ¨ce, dâ€™aprÃ¨s le brigadier Glennie, frÃ©quenterait aussi les habi-
tations de Dehra Dun. comme le P. alticeps frÃ©quente celles de
Russie mÃ©ridionale. ,

Description des espÃ¨ces nouvelles.

Dysderoides, nov. gen.
Ã‡. â€” CÃ©phalothorax faiblement et graduellement rÃ©trÃ©ci dans la rÃ©gion

cÃ©phalique ; pas dâ€™yeux ; chÃ©licÃ¨res verticales et longues ; piÃ¨ce labiale
au moins aussi haute que large ; lames maxillaires du type DysdÃ©ride,
beaucoup plus longues que larges, nullement inclinÃ©es sur la piÃ¨ce labiale ;
sternum convexe, largement tronquÃ© en arriÃ¨re ; pattes-ambulatoires
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ornÃ©es de longues Ã©pines, hanches insÃ©rÃ©es dans des cavitÃ©s cotyloÃ¯des,
fÃ©murs subsemblables.

Type du genre :
BysderoÃ¯des typhlos, nov. sp.

9. â€” Longueur 2 mm. CÃ©phalothorax fauve rougeÃ¢tre testacÃ© ; sternum
et appendices de mÃªme couleur ; abdomen blanc testacÃ©. CÃ©phalothorax
(fig. 1 ,a) une fois et un quart plus long que large, modÃ©rÃ©ment convexe,
faiblement rÃ©trÃ©ci dans la rÃ©gion cÃ©phalique. Pas dâ€™yeux. Sternum con-
vexe, trÃ¨s longuement tronquÃ© Ã  la partie postÃ©rieure, rejoignant sur les
bords le bouclier thoracique et creusÃ© de cavitÃ©s cotyloÃ¯des dans lesquelles
sâ€™insÃ¨rent les hanches. ChÃ©licÃ¨res verticales, robustes, Ã  marges inermes ;
bord interne de la tige saillant ; crochet long, rÃ©guliÃ¨rement arquÃ©. PiÃ¨ce
labiale environ aussi haute que large, ovalaire. Lames-maxillaires larges
Ã  la base, puis fortement resserrÃ©es au bord externe et lÃ©gÃ¨rement dilatÃ©es
au sommet. Tarse de la patte-mÃ¢choire ornÃ©, Ã  lâ€™extrÃ©mitÃ©, de longs poils,
Ã©paix, plumeux. FÃ©murs des pattes-ambulatoires subsemblables, inermes
de mÃªme que les patellas ; aux pattes I et II, tibias armÃ©s en dessous de

Fig. 1 : a, DysderoÃ¯des typhlos, cÃ©phalothorax vu en dessus ; b, piÃ¨ce labiale et lame
maxillaire droite ; c, Ã©pigync. â€” Telchius micans E. S., d, piÃ¨ce labiale et lame-
maxillaire gauche ; e, cÃ©phalothorax vu en dessus. â€” Telchius barbarus E. S.,
/, cÃ©phalothorax vu en dessus ; g, piÃ¨ce labiale et lame maxillaire gauche.

4 longues Ã©pines externes et de 3 internes, les mÃ©tatarses 'de 2 paires
dâ€™Ã©pines semblables ; aux pattes postÃ©rieures, une seule paire dâ€™Ã©pines
infÃ©rieures apicales aux tibias, mÃ©tatarses inermes. Griffes portant 4 Ã 
5 longues dents basales et pourvus de trÃ¨s fines et nombreuses dents
latÃ©rales. Epigyne v. fig. 1, c.

LocalitÃ© : Moila cave, Chakrata Tahsil, district de DÃ©lira Dun,
altit. 8750 ft. : 1 $.

Les caractÃ¨res particuliers de ce genre rÃ©sident dans la forme des
lames-maxillaires, lesquelles rappellent celles des DysdÃ©rides et en
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particulier celles du genre Harpactes ; dans la forme du sternum dont
les bords latÃ©raux rejoignent, Ã©galement comme chez les DysdÃ©rides,
le bouclier cÃ©phalique et dans la robustesse des chÃ©licÃ¨res.

Parmi les Oonopides dÃ©pourvus de scuta, on retrouve ces carac-
tÃ¨res chez le Telchius micans E. S. du VÃ©nÃ©zuÃ©la (fig. 1, d). Cette
espÃ¨ce diffÃ¨re dâ€™ailleurs profondÃ©ment Ã  cet Ã©gard du type du genre,
le T. barbarus E. S. dâ€™AlgÃ©rie, et du T. transoaalicus E. S. dâ€™Afrique
du Sud. Elle en diffÃ¨re, en outre, par la forme du cÃ©phalothorax qui,
comme celui du DysderoÃ¯des typhlos, est graduellement rÃ©trÃ©ci en
avant (fig. 1, e) et non fortement Ã©tranglÃ© dans la partie cÃ©phalique,
comme dans les deux espÃ¨ces dâ€™Afrique (fig. 1, / et g).

Câ€™est pourquoi nous proposons de placer dans le nouveau genre
DysderoÃ¯des, dont D. typhlos est le type, le Telchius micans E. S.
1892.

On connaÃ®t maintenant trois Oonopides aveugles : le Blanionops
patellaris E. S. et Fage 1922, dâ€™une grotte de la province de Tanga,
en Afrique Orientale, le Wanops cÃ¦cus Chamberlin et Iwie 1938,
dâ€™une grotte du Yucatan et le DysderoÃ¯des typhlos , n. sp. dâ€™une grotte
de lâ€™Inde.

Triaeris Glenniei, nov. sp.
Cette espÃ¨ce, trÃ¨s voisine du T. macrophthalma Berland 1914 de

lâ€™Afrique orientale, en diffÃ¨re par les caractÃ¨res suivants :
â€” Longueur 2,7 mm. Scuta plus faibles, moins chitinisÃ©s ; deux Ã©pines

mÃ©dianes antÃ©rieures sur les fÃ©murs I ; quatre paires de trÃ¨s longues
Ã©pines couchÃ©es Ã  la face infÃ©rieure des tibias I et II ; une paire de trÃ¨s
courtes Ã©pines apicales infÃ©rieures aux tibias postÃ©rieurs dÃ©pourvus
dâ€™Ã©pines latÃ©rales ; pattes beaucoup plus longues et plus grÃªles : IY â€”
1 fois et 2 /3 la longueur du corps ; yeux relativement petits Ã  pigment
diffus et Ã  lentilles mal dÃ©limitÃ©es, les mÃ©dians antÃ©rieurs sÃ©parÃ©s lâ€™un de
lâ€™autre par un espace un peu plus grand que leur rayon, les mÃ©dians postÃ©-
rieurs trÃ¨s rapprochÃ©s des latÃ©raux.

LocalitÃ©. â€” Moila cave, Chakrata Tahsil, Dehra Dun district :
1 $.

Bathyphantes leucophthalmus, nov. sp.
Ã‡. â€” Longueur 2,5 mm. EntiÃ¨rement fauve clair. Yeux petits, trÃ¨s

espacÃ©s et dÃ©pigmentÃ©s, sauf les mÃ©dians antÃ©rieurs faiblement bordÃ©s
de noir. Yeux antÃ©rieurs en ligne fortement rÃ©curvÃ©e, les latÃ©raux sÃ©parÃ©s
des mÃ©dians contigus et punctiformes, par un intervalle sensiblement Ã©gal
Ã  deux fois la largeur de la paire mÃ©diane ; les postÃ©rieurs subÃ©gaux, en
ligne lÃ©gÃ¨rement incurvÃ©e, Ã©quidistants et sÃ©parÃ©s lâ€™un de lâ€™autre par un
espace double de leur diamÃ¨tre ; les latÃ©raux des deux lignes contigus et
faiblement saillants. Bandeau concave sous les yeux, plus long que lâ€™aire
oculaire. ChÃ©licÃ¨res longues, divergentes Ã  lâ€™extrÃ©mitÃ©, armÃ©es Ã  la marge
supÃ©rieure de deux fortes dents. Tarse de la patte-mÃ¢choire dÃ©pourvu
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de griffe. Pattes trÃ¨s longues : 1 = 5,5 mm. FÃ©murs I et II pourvus dâ€™une
Ã©pine supÃ¨re et, ceux de la premiÃ¨re paire, dâ€™une Ã©pine interne ; les autres
inermes ; tous les tibias armÃ©s de deux longues Ã©pines en dessus et, ceux
des pattes I et II, dâ€™une Ã©pinÃ¨ latÃ©rale externe et interne ; les autres
articles inermes. Epigyne (fig. 2) creusÃ©e dâ€™une fossette profonde cachÃ©e

Fig. 2. â€” Balhyphanles leucophthalmus, Ã©pigyne vu en dessus et de profil.

en dessus par la plaque gÃ©nitale fortement saillante et un peu Ã©chancrÃ©e
au bord postÃ©rieur ; un long crochet, trÃ¨s grÃªle et dressÃ©, partant du bord
postÃ©rieur de la fossette.

LocalitÃ© : Surfflet Hole, Chakrata Tahsil, Dehra Dun district,
altitude 8.500 ft. : 1 Ã‡.

Le genre Bathyphantes, cosmopolite, est reprÃ©sentÃ© non loin de la
rÃ©gion Ã©tudiÃ©e ici, au pied de lâ€™ Himalaya, par les B. glacialis, Kash-
miricus, larÃ§arum et reticularis dÃ©crits par Carporaccio (1935). Le
B. leucophthalmus se distingue de toutes ces espÃ¨ces non seulement
par ses yeux trÃ¨s rÃ©duits mais par les dimensions et la direction du
crochet de la fossette gÃ©nitale. Il est Ã  ce point de vue plus voisin
du B. vittiger E. S. des massifs montagneux des Alpes et des PyrÃ©-
nÃ©es. La connaissance du mÃ¢le permettra seule dâ€™en prÃ©ciser les
affinitÃ©s.

Metella crispa, nov. sp.
Ã‡. â€” Longueur : 12 mm. CÃ©phalothorax et appendices fauve rougeÃ¢tre ;

sternum fauve ; abdomen fauve unicolore. Bandeau deux fois plus haut
que la longueur de lâ€™aire oculaire. Yeux petits, lÃ©gÃ¨rement bordÃ©s de
noir ; les antÃ©rieurs en ligne fortement rÃ©curvÃ©e : le bord antÃ©rieur des
latÃ©raux au niveau du bord postÃ©rieur des mÃ©dians ; les mÃ©dians antÃ©-
rieurs contigus et un peu plus gros que les latÃ©raux, sÃ©parÃ©s de ces derniers
par un intervalle supÃ©rieur Ã  la largeur de la paire mÃ©diane ; les postÃ©rieurs
en ligne droite, subÃ©gaux et de mÃªme taille que les latÃ©raux antÃ©rieurs ;
les mÃ©dians postÃ©rieurs sÃ©parÃ©s entre eux dâ€™un diamÃ¨tre et demi ; les latÃ©-
raux des deux lignes contigus. Marge supÃ©rieure des chÃ©licÃ¨res armÃ©e de
trois fortes dents nettement sÃ©parÃ©es ; marge infÃ©rieure de trois dents beau-
coup plus petites et rapprochÃ©es de la base du crochet. Sternum terminÃ©
en pointe aiguÃ« en\re les hanches postÃ©rieures. Pattes longues : I = 45 mm.;
IV = 37,5 mm. A la patte I, fÃ©mur un peu plus court que le tibia qui est
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de mÃªme longueur que le mÃ©tatarse et trois fois plus long que le tarse.
Tous les articles, sauf les patellas et les tarses, pourvus de longues Ã©pines
et ornÃ©s de trÃ¨s longs crins recourbÃ©s en faucille. Epigyne (fig. 3 a) vu en

dessus en forte saillie triangulaire, testacÃ© rougeÃ¢tre, presquâ€™aussi large
Ã  la base que longue, cachant une piÃ¨ce allongÃ©e, visible en dessous, Ã 
bords sinueux fortement rembrunis.

<$. â€” Semblable Ã  la femelle sauf : Longueur 9 mm. Pattes sensiblÃ©ment
plus longues (I = 48 mm.) et plus velues. Patte-mÃ¢choire (fig. 3, a et b) :
fÃ©mur cylindrique = patella + tibia. Celui-ci fortement dilatÃ©, deux fois

Fig. 4. â€” - Metella crispa ; b, patte mÃ¢choire du ̂ , face externe ;
a, tarse de la patte-mÃ¢choire du face interne.

plus long que haut, pourvu, ainsi que la patella dâ€™un trÃ¨s long crin dressÃ© ;
tarse vu du cÃ´tÃ© interne Ã  bord antÃ©rieur fortement Ã©chancrÃ© ; son apo-
physe supÃ©rieure, vue du cÃ´tÃ© externe, repliÃ©e et bordÃ©e de plusieurs
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rangÃ©es de spiculÃ©s noires trÃ¨s courtes et dâ€™une spinule isolÃ©e plus antÃ©-
rieure ; paracybium Ã  branche simple ; mais, en outre, une forte apophyse
dentiforme, noirÃ¢tre, dressÃ©e, insÃ©rÃ©e sur la face interne du tarse. Bulbe
encerclÃ© dâ€™une laniÃ¨re chitineuse noire, longuement bifide Ã  lâ€™extrÃ©mitÃ©.

LocalitÃ© : Toad Idole ; Moila caves ; Moila Swallet ; SurfÃ¯let Pot :
4 rÂ£. nombreuses Ã‡ et nombreux jeunes.

Cette espÃ¨ce, qui paraÃ®t abondante dans les grottes du District
de Dehra Dun et se tient sur les parois humides, Ã  la maniÃ¨re des
Meta, se range exactement Ã  cÃ´tÃ© du Labulla rupicola E. S. qui vit sur
les rochers, recouverts de mousses, des Alpes-Maritimes, et du L.
Breuili Fage des grottes de la Province dâ€™Oviedo. Jâ€™ai proposÃ© (1935)
de rÃ©unir dans le sous-genre Metella, ces deux espÃ¨ces, qui sâ€™op-
posent Ã  la plupart des autres Labulla. Je crois aujourdâ€™hui, revenant
Ã  une interprÃ©tation antÃ©rieure (1931), que celui-ci constitue bien
un genre distinct qui mÃ©rite dâ€™Ãªtre maintenu comme tel.

Ce genre se distingue, en effet, par la plaque Ã©pigastrique de la
femelle qui recouvre entiÃ¨rement la fossette gÃ©nitale ; par lâ€™absence
dâ€™apophyse au tibia de la patte-mÃ¢choire du'mÃ¢le ; par la complexitÃ©
du tarse toujours pourvu Ã  son bord antÃ©rieur dâ€™une ou deux apo-
physes ornÃ©es de spinules noires en sÃ©ries denses et sur sa face interne
dâ€™une apophyse dentiforme, noire, dressÃ©e. Ces formes sont en outre
remarquables par la pilositÃ© si spÃ©ciale de leurs appendices. Celle-ci
est peut-Ãªtre liÃ©e Ã  lâ€™habitat particuliÃ¨rement humide et rappelle
notamment celle dont est pourvue lâ€™ArgyronÃ¨te.

La rÃ©partition gÃ©ographique de ce genre, dans lâ€™ancien monde, est
remarquable puisquâ€™il est reprÃ©sentÃ© aux pieds des PyrÃ©nÃ©es ( M .
Breuili), des Alpes (. M . rupicola E. S.) et de lâ€™ Himalaya ( M . crispa ).
Mais il est Ã©galement reprÃ©sentÃ© en AmÃ©rique. Il nâ€™est pas douteux,
en effet, que le Labulla alticola Keys. doive lui appartenir et il est
trÃ¨s probable que les L. hespera et ellisoni , dÃ©crits par Gertsch
et Ivie (1936) de Californie et de Montana, y prendront Ã©galement
place.
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